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LE RUSSEY Le chauffage rétabli dès ce vendredi pour les 25 logements

30 lycéens ont passé la semaine au sein de l’entreprise Easydis, plateforme logistique du groupe Casino.
L’entreprise livre près de 600 magasins dans tout le Nord et l’Est. Photo Ludovic LAUDE > PAGES 2 ET 3

Dans les entrailles 
du groupe Casino

BESANÇON
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PONTARLIER

Quatre 
nouvelles 
œuvres entrent 
au musée

Photo LP
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Rédactions

Besançon 
03 81 21 15 15 
lerredacbes@estrepublicain.7  
60 Grande Rue  
25000 BESANÇON

Pontarlier 
03 81 46  
lerredacpon@estrepublicain.7  
50 rue de la République 
25300 PONTARLIER

https://www.facebook.com/
lestrepublicainbesancon/

https://www.facebook.com/
lestrepublicainhautdoubs/

Vous êtes témoin 
d’un événement, 
vous avez une info ?

contactez le

ou par mail à lerfilrouge@estrepublicain.fr

Service & appel
gratuits0 800 082 201

ALERTE INFO

A
mbiance sérieuse. Face à
l’écran d’ordinateur, Jérôme,
réceptionnaire de son état,

explique les tenants et les aboutis-
sants de son métier à Lucas, lycéen 
en terminale STMG (sciences et 
technologies du management et de 
la gestion). Ce dernier n’est pas le 
seul à avoir quitté sa salle de cours :
au même moment 29 autres élèves 
du lycée Pergaud sont comme lui 
associés à l’un des salariés de l’en-
treprise Easydis, la plateforme lo-
gistique du groupe Casino, immen-
se site de 19 hectares implanté à 
Besançon. Tous ces élèves sont en 
immersion, chaussures de sécurité 
aux pieds et gilet fluo sur le dos. Une
opération « Vis ma vie » en quelque
sorte, point d’orgue d’une semaine 
passée au sein du site. L’objectif : 
« Faire découvrir aux jeunes le 
monde de l’entreprise et leur mon-
trer que ce qu’ils apprennent à l’éco-
le a du sens », résume Olivier Becu,
salarié d’Easydis et co-président du 
comité régional de la formation 
professionnelle du transport et de 
la logistique. L’action, qui a en est à 
sa deuxième édition, a été montée 
avec l’AFT (association pour le dé-

veloppement de la formation) en 
partenariat avec le rectorat.

L’occasion pour les lycéens de dé-
couvrir le ventre de la plateforme, 
soit 60 000 m² d’entrepôts où transi-
tent des milliers de marchandises 
chaque jour (produits frais mais 
aussi épicerie, liquide et surgelés). 
Easydis livre en effet quelque 
600 clients dans tout le Nord et l’Est
de la France (et même à l’étranger) 
soit une trentaine d’hypermarchés, 
120 supermarchés et de nombreux 
magasins de proximité.

Un ballet perpétuel
Bref, un flux conséquent. Chaque

jour quelque 100 camions entrent 
dans le site, chargés de marchandi-
ses qui sont ensuite réceptionnées 
et stockées avant de repartir dans 
les différents points de vente. Plus 
de 350 personnes travaillent au sein
de l’entreprise : réceptionnaires, 
préparateurs de commande, caris-
tes, pilotes de flux, expéditionnaires
ou organisateurs de transport sans 

oublier les managers logistique et 
tous les métiers liés à la sécurité ou à
la technique…

Ça n’arrête pas. Un ballet cons-
tant de chariots de toute sorte qui 
vont et viennent entre les différen-
tes zones, réception, stock (où s’élè-
vent d’immenses palettiers) et expé-
dition. Tandis que Malaurie et son 
jeune binôme Maxime contrôlent 
un arrivage de fleurs, des prépara-
teurs s’affairent. Casque sur l’oreille
ils écoutent une voix synthétique 
qui leur dit quoi prendre pour quel 
client : les commandes une fois em-
ballées de film et étiquetées pour-
ront partir.

Dans l’entrepôt des pondéreux
(tout ce qui est liquide, eaux, jus ou 
alcools) deux jeunes lycéennes, Cé-
lia et Insaf disent leur surprise : 
« Quand on va dans un magasin on
ne s’imagine pas tout ce qu’il y a 
derrière : on ne pense pas qu’il y a 
autant de travail. Ni de telles quan-
tités de marchandises ! »

Céline MAZEAU

BESANÇON  Métiers

Dans le ventre de la 
plateforme logistique
Opération « Vis ma vie », hier 
matin, au sein de l’entreprise 
Easydis : grâce à leur binôme 
30 lycéens ont découvert 
les différents métiers de la 
plateforme logistique du groupe
Casino pour la région Nord-Est.

Jusqu’à - 20 °C

Côté surgelés (Easydis a l’un des plus grands « congélateurs » de la région), 
les salariés travaillent à des températures très négatives.

Dans les autres entrepôts, les températures varient selon les produits. Entre 4° et 
6 °C côté crémerie. Et jusqu’à 8 °C dans « la partie la plus chaude du frais ».

« On fait partie d’une profession qui 
recrute, il n’y a jamais assez de postulants
par rapport à ce qu’on recherche. »
Olivier Becu , coprésident du comité 
régional de la formation professionnelle 
du transport et de la logistique
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Une lycéenne, un salarié : hier matin c’était « Vis ma vie » au sein de l’entreprise Easydis à Besançon. 
Photos Ludovic LAUDE

Réceptionnaire (et lycéen) en action. Sa mission : réceptionner la livraison (ici les fleurs de la Saint-Valentin) 
et contrôler l’état des produits.

Dans le vocabulaire « logistique » gerber veut dire empiler des charges les 
unes sur les autres. Grâce à un chariot élévateur par exemple.

LA PLATEFORME EN CHIFFRES

40 ANS
Le site de la plateforme logistique implantée à l’ouest de Besançon a 
40 ans. Il a été construit par Cedis (Centre-Est Distribution), une ensei-
gne de distribution née à Besançon en 1963 et intégrée au sein du 
groupe Casino en 1985. Le site appartient aujourd’hui à Easydis, filiale 
détenue à 100 % par Casino.

40 DÉPARTEMENTS
Easydis prépare et envoie des commandes dans 40 départements 
français. « En fait on livre en alimentaire (produits frais, surgelés, 
épicerie et liquide) toute l’Alsace, la Lorraine et la Bourgogne Franche-
Comté, explique l’un des responsables du site. Pour les surgelés on 
livre également la région parisienne et le nord jusqu’à Dunkerque. 
Pour l’épicerie et les liquides, on couvre aussi toute la région Auvergne 
Rhône-Alpes. »

100 CAMIONS
Chaque jour une centaine de camions entrent sur le site pour décharger 
leurs marchandises. Tous appartiennent à des prestataires extérieurs, 
transporteurs professionnels. Au sein de l’entreprise c’est ensuite une 
véritable armada qui prend en charge les marchandises, soit près de 
300 chariots de tous types qui transportent et gerbent les colis.

100 000 COLIS PAR JOUR
Chaque jour des centaines de commandes sont préparées, certaines 
tiennent dans un chariot type roll, d’autres plus volumineuses prennent 
plusieurs palettes. Au total l’entreprise Easydis prépare en moyenne 
100 000 colis par jour. Soit 2 voire 2,5 millions de colis chaque mois.


